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Vingt-quatrième dimanche du temps ordinaire (C) 

Installation de l’abbé Stanislas Delcampe 

Administrateur de la paroisse Notre-Dame d’Elbeuf 

Eglise Notre-Dame de Caudebec-lès-Elbeuf 

Samedi 10 septembre 2022 
 

Lectures 

Lecture du Livre de l’Exode (32, 7-11.13-14) 

Psaume 50 

Lecture de la Première de saint Paul Apôtre à Timothée (1, 12-17) 

Évangile de Jésus-Christ selon saint Luc 15, 1-32 

Homélie 

« Souviens-toi de tes serviteurs, Abraham, Isaac et Israël … » (Ex 32, 13) dit Moïse à Dieu, s’inquiétant 

de l’avenir du peuple. 

Souviens-toi de tes serviteurs Geoffroy, Romain, Jean-Marie … pourrions-nous dire à Dieu ce soir, si 

nous sommes inquiets pour l’avenir de votre communauté. 

Moïse est envoyé au peuple de Dieu comme j’envoie le Père Stanislas, mais aussi le Père Grégoire avec 

comme première mission de vous rappeler l’amour de Dieu qui ne faiblit pas. Alors que nous manquons 

de prêtres, il y avait quelque chose d’étrange d’autoriser le Père Romain à prendre une année 

sabbatique, une année pour se ressourcer. Voilà que vient, comme un cadeau du ciel, un autre prêtre, 

le Père Grégoire. Il est sénégalais, prêtre religieux de la Congrégation des Pères du Saint-Sacrement. Il 

est depuis un an parmi nous en vue de fonder une communauté à Rouen. Un confrère le rejoint cette 

année qui, à son tour, découvre le diocèse. En attendant de fonder l’an prochain, il se met au service 

de votre paroisse. 

La mission du prêtre est une histoire d’amour entre le Christ et lui. Elle ne répond pas aux mêmes 

critères et ni aux mêmes logiques que celle des élus de la République ou bien de celle des commerçants 

ou des entrepreneurs. Les plans prévisionnels, pas inutiles, sont souvent bouleversés. 

A la base de la mission du prêtre, il y a un appel du Seigneur, un appel à donner sa vie à la suite de 

Jésus. Il n’y a pas d’abord une ambition ou des objectifs de réussite, encore moins de réussite chiffrée. 

Ainsi en est-il de Moïse, de Paul, de Timothée … et de tous les ministres du Seigneur jusqu’à 

aujourd’hui. Et pour conformer sa vie à Jésus, pour prendre son chemin d’amour total, le prêtre est 

consacré dans le célibat. Il donne sa vie, toute sa vie pour sa communauté. C’est un trésor qui vous est, 

en quelque sorte, confié. 

La mission du prêtre est toute entière vouée à la miséricorde de Dieu. Il en est le premier bénéficiaire, 

car il se sait pécheur.  Paul en témoigne : « Moi, je suis le premier des pécheurs mais s’il m’a été fait 
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miséricorde, c’est afin qu’en moi le premier, le Christ Jésus montre toute sa patience, pour donner un 

exemple à ceux qui devaient croire en lui, en vue de la vie éternelle » (1 Tm 1, 15-16). Stanislas, n’oublie 

pas que tu es pécheur et que Dieu te fait miséricorde. Sois le premier à recourir au sacrement du 

pardon, à demander pardon. Alors tu pourras être un guide, un pasteur selon le cœur de Dieu. 

Le prêtre est témoin de la miséricorde de Dieu, aussi dans sa prière. C’est celle de Moïse qui s’adresse 

à Dieu en lui disant en substance : tu nous as déjà tant aimé, tu nous as délivré plusieurs fois, tu nous 

as donné des pasteurs pour nous conduire, continue de nous aimer, de nous pardonner même si, une 

fois encore, nous nous sommes détournés de toi. Devant les souffrances du monde, conséquences de 

notre Mal, de nos péchés, Stanislas prie, et invite à prier pour « apaiser le visage du Seigneur notre 

Dieu », pour reprendre l’expression biblique. Je pense aux nombreuses épreuves personnelles –

comme la perte d’un enfant, ou communautaires. Elles ne manquent pas. 

Enfin, le prêtre est témoin de la miséricorde de Dieu en annonçant l’Evangile et célébrant les 

sacrements, y tenant la place de Jésus. La liturgie de ce jour nous offre le grand chapitre 15 de l’Evangile 

selon saint Luc où Jésus révèle la vraie logique de son Père : Sa plus grande joie est dans les 

retrouvailles du fils égaré à qui il n’hésite pas à redonner toute sa dignité (cf. Lc 15, 22). 

Stanislas, notre monde a besoin de changer de logique ; sois un apôtre de la conversion qui est autant 

le fruit de la grâce de Dieu que celui de nos efforts. Il se peut parfois que nous-mêmes, frères et sœurs, 

nous adoptions les mœurs de notre monde, par nos envies, par nos disputes, par notre manière 

d’admirer ceux qui ont le plus de force ou d’argent, par le style de notre gouvernance, ou même notre 

manière d’envisager la vie chrétienne comme le résultat de nos efforts. Frères et sœurs, faisons 

confiance en notre Dieu, y compris à travers les épreuves. La grâce de Dieu est l’origine de tout bien, 

y compris de nos engagements : « la grâce de Dieu a été encore plus abondante, avec la foi, et avec 

l’amour qui est dans le Christ Jésus », constate saint Paul (1 Tm 1, 14). 

Votre paroisse cherche à vivre selon l’Evangile, à former ses pasteurs pour qu’ils soient selon le cœur 

de Jésus. J’en rends grâce à Dieu et je vous encourage à continuer à chercher la joie selon Dieu, non 

pas dans vos réussites mais dans la conversion à vivre selon l’Evangile.  

Stanislas, tu n’es pas seul dans cette aventure. Il y a le Père Bernard Lebeau, fidèle au service auprès 

des plus pauvres et avec eux. Le Père Grégoire vient te prêter main forte ; le Père Rémi Tesnières qui 

continue à soutenir la mission par sa prière et ses relations, par son amour. Il y a les personnes 

consacrées, en particulier la communauté où, bientôt, je bénirai la profession définitive de deux 

d’entre elles. Il y a aussi ceux et celles que nous remercierons à la fin de la célébration et ceux que 

nous bénirons de rendre un service à la communauté paroissiale. Ce sont, avec leurs frères et sœurs, 

quelques-unes des étoiles promises par Dieu à Abraham. Ainsi, nous pouvons proclamer comme saint 

Paul : « Au roi des siècles, Dieu immortel, invisible et unique, honneur et gloire pour les siècles des 

siècles » (1 Tm 1, 17). 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 


